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es tambouilles d’entre-deux tours des municipales battent leur plein. Mais leurs enjeux n’ont rien à
voir avec les angoisses du monde du travail et de la jeunesse, salaires, emplois, logements, prix à la

pompe, ni avec notre avenir dans un monde ravagé par les guerres.
L
C’est  l’abstention  qui  est  sortie  gagnante
dimanche.  Les  secteurs  les  plus  ouvriers  ont  le
moins voté,  dégoûtés par des politiques qui,  de
droite comme de gauche, n‘ont fait que porter des
coups  au  monde  du  travail.  À  cette  abstention
populaire  s’ajoutent  les  cinq  millions  de
travailleurs et de travailleuses étrangers qui n’ont
pas le droit de vote bien qu’ils vivent, travaillent
et payent  des impôts  ici.  Ces élections,  comme
toutes, offrent une image déformée de l’opinion,
où les travailleurs sont sous-représentés.

L’élection passe, les attaques restent

Le bloc du centre, du PS de Hollande aux LR de
Wauquiez en passant par les macronistes, a subi
un recul.  Quoi  de  plus  normal ?  Par  le  nouveau
budget,  ils  viennent  de  voter  la  suppression  de
20 000 emplois dans l’hôpital public, des coupes
dans  l’éducation  nationale,  la  culture  et  les
transports… Au nom d’une  « austérité »  à  deux
vitesses  puisque  l’armée  et  ses  fournisseurs
comme Dassault voient leur budget augmenter de
plus de 7 % et que les grands groupes continuent
à être arrosés d’argent public.

Ces  politiciens  qui  nous  font  subir  toutes  ces
attaques se disent impuissants à bloquer le prix
de l’essence alors que Total profite de la guerre
de Trump contre l’Iran en faisant les poches de
ceux qui prennent leur voiture pour se rendre au
travail !  Les  mêmes  se  disent  inquiets  de  la
montée du RN ? Mais quelle est la différence entre
Bardella, Retailleau ou Darmanin ? Ils partagent la
politique  pro-patronale  et  les  attaques  racistes,
qui  visent  à  diviser  le  monde  du  travail  pour
mieux l’exploiter.

L’extrême  droite  est  tout  autant  du  côté  des
riches  que  les  macronistes.  Mais  elle  charrie
encore  plus  de  violence  sociale  et  politique  et
encore plus de racisme comme l’ont montré les
marches  d’hommage  au  jeune  néo-nazi  mort  à
Lyon. Ce sont les pires ennemis des travailleurs et
des  travailleuses.  Leur  progression  électorale,

c’est 40 ans de politiques anti sociales et racistes
de  droite  comme  de  gauche,  mais  aussi  des
logiques d’unions électorales sans principes pour
des places.

Le fait que les listes de la France insoumise aient
progressé,  dans  un  contexte  de  diabolisation
indigne, y compris de la part des Verts ou du PS,
montre  qu’une  partie  de  notre  camp  social  ne
veut pas se laisser enfermer dans une alternance
Macron-Le Pen.

Mélenchon appelle à un « front antifasciste », une
tentative  de  ressusciter  le  « nouveau  front
populaire ».  Comment  des  alliances  avec  le  PS,
parti qui a dégoûté les électeurs de gauche et fait
monter  le  RN,  pourraient…  lui  barrer  la  route ?
Aucune solution ne viendra des urnes.

Les travailleurs et les travailleuses 
produisent tout, ils doivent décider de tout !

Il n’y a pas de fatalité. Seules nos luttes et notre
intervention  militante  peuvent  bouleverser  le
scénario  d’une victoire du RN en 2027.  Plus  de
cent mille travailleurs, travailleuses et jeunes ont
exprimé  cette  perspective  en  votant  pour
l’extrême  gauche  révolutionnaire,  notamment
pour  Lutte  ouvrière,  le  NPA-R,  le  Parti  des
travailleurs  ou  Révolution  permanente,  dont  les
scores,  certes  modestes,  connaissent  une
progression par rapport à 2020.

La force des travailleurs vient de leur rôle dans la
société, de leur capacité à tout produire comme à
tout bloquer. C’est dans la lutte de classe, par la
grève,  que le rapport  de force avec le  patronat
peut changer.  C’est aussi  comme cela que nous
pourrons  nous  opposer  à la marche à la guerre
dans  laquelle  Macron  et  tous  ses  prétendus
opposants,  du  PS  au  RN,  voudraient  nous
entraîner. Mais pour cela il faut se doter d’un plan
pour nos luttes. Les batailles qui nous attendent
ne se joueront pas dimanche prochain au second
tour, mais dans la rue et dans les entreprises !

TRAVAILLEURS, TRAVAILLEUSES,
FAISONS ENTENDRE NOTRE VOIX PAR NOS LUTTES
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MDS Chemin-Vert en lutte 

On  connaît  la  rengaine :  sous  couvert  de
réorganisation  et  de  simplification  des  relations
avec les usagers, des postes sont supprimés. Mais
les  salariés  de  la  Maison  Des  Solidarités  du
Chemin-Vert ne sont pas laissés rouler et se sont
mis en grève pour refuser un accroissement de la
charge de travail, qui aurait dégradé la qualité du
service proposé aux usagers. On leur souhaite une
lutte victorieuse !

Omerta sur la violence systémique

Le  psychiatre  Marc  Adida  s’est  retrouvé  de
nouveau face aux juges, ces derniers estimant que
sa peine initiale n’avait pas été assez sévère, et il
vient  d’être  condamné  à  20  ans  de  réclusion
criminelle pour trois viols et une agression sexuelle
commis en partie dans les murs de l’AP-HM où il
officiait.  De plus,  il  a  bénéficié pendant  plusieurs
années de la bienveillance de ses pairs, de l’ARS,
et  du  parquet  de  Marseille,  tous  apparemment
fascinés  par  ses  performances  intellectuelles.  La
violence systémique du patriarcat ne s’exerce pas
seulement au sein du domicile.

De Marseille à Caen, silence à tous les étages

Il n’y a pas qu’à Marseille où l’omerta et la violence
subie à des degrés de gravités divers règnent. Il en
est  ainsi  au  service  de  réanimation  du  CHU  de
Caen où les mêmes mécanismes sont à l’œuvre :
les  faits  sont  connus,  mais  rien  n’est  fait  à  part
noircir  des  rapports  ou   nommer  des  référents.
Toute  notre  solidarité  aux  personnes  harcelées,

patients  comme  soignants,  et  courage  aux
soignants  qui  se  battent  malgré  tout  pour  faire
changer les choses !

Le travail de nuit rend malade, même la 
justice le dit !

Le  tribunal  administratif  de  Marseille  a  reconnu
comme maladie professionnelle le cancer du sein
d’une infirmière travaillant de nuit. Ce jugement
se base sur plusieurs études qui concluent que le
fait de travailler plus de deux nuits par semaine
pendant plus de cinq ans augmente les risques du
cancer de 40 %. Il faudra encore lutter pour que
cette  décision  fasse  jurisprudence,  et  que  ce
cancer  soit  inscrit  au  registre  des  maladies
professionnelles. C’est une première en Europe, et
elle concerne au moins trois millions d’ouvrières,
agentes de sécurité, etc.

Clinique de La Borde : utopie vs capital

L’établissement  psychiatrique  ouvert  par  Jean
Oury traverse une période de contestation sociale
sans  précédent.  L’établissement  défendait  une
organisation du travail horizontale et prônait une
participation collective aux tâches de soins, mais
la  politique  actuelle  a  bien  dérivé  et  privilégie
l’embauche en contrat précaire. La loi du capital
balaye  facilement  les  utopies  qui  n’ont  pas  les
moyens de leur politique. À l’inverse, le personnel
réclame une hausse des salaires et les moyens de
pérenniser les embauches. Un tel rapport de force
permettrait  de  réellement  faire  un  pas  en
direction de l’utopie de feu Jean Oury.

Une info à faire passer ? Ce bulletin peut te servir à partager ces informations aux collègues du CHU.
Envoie-nous un mail ou un mp sur insta :      npacaen@npa-revolutionnaires.org                 npa_revo_caen

Quelques échos, d’ici et là

Fête locale du NPA-Révolutionnaires
Samedi 21 mars, de 15h30 à minuit

 Salle Gutenberg (arrêt de tram Liberté)

Au programme de notre fête :

➔ Expo commentée sur les luttes contre le CPE
à Caen, c’était il y a 20 ans !

➔ Projection du film « Un Hangar sur le port »,
sur un lieu de détention illégal sur le port de
Marseille, suivie d’une discussion

➔ Intervention  des  grévistes  de  Teillage
Vandecandelaere, à Bourguébus

➔ Débat  sur  l'actualité  animé  par  notre
candidate  aux  municipales  Bérangère
Lareynie

Entrée gratuite, repas à 7€, 10€ prix de soutien
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